
 

 
 

 

EDITORIAL                          Septembre 2011 - n°100 
  

Voici le numéro 100 de Nouvelle Images d’Haïti. Le N°1, en juin 2001, 
portait fièrement en tête la statue du Nègre marron sur un bandeau rouge et 
bleu. En janvier 2006, le Nègre marron s’était éclipsé pour laisser crier le mot 
« Haïti » en grandes lettres rouges. Ceux de nos lecteurs qui reçoivent la 
version papier de NIH continuent encore à voir ce rouge flambant (car nous 
avons encore quelques provisions à ne pas gâcher) tandis que la version email 
fête ce numéro 100 avec un entête en images, le même que pour notre 
hebdomadaire « Une Semaine en Haïti » (USH) et que pour toutes les 
informations vous arrivant du Collectif. 

A vrai dire, avant le N°1, il y avait eu d’autres bulletins, mensuels ou 
bimestriels, les tout premiers s’appelaient « Images d’Haïti ». Le Collectif Haïti 
de France venait de naître, et ces premiers bulletins, très soignés, informaient 
sur le partage en deux de l’île d’Hispaniola (N°0, juin 96), sur le problème des 
entreprises de sous-traitance en Haïti (N°7, sept-oct 97). Le passage d’« Images 
d’Haïti » à « Nouvelles Images d’Haïti » a marqué la volonté du Collectif de 
montrer des initiatives constructives, menées en Haïti par des Haïtiens, sans 
nier les difficultés nationales et internationales.  

C’est cet esprit que NIH continue à porter avec vous et pour vous. Nous 
aurons l’occasion d’en reparler ensemble puisque, en 2012, nous nous 

retrouverons pour fêter les vingt ans du Collectif.  
L’article que nous vous proposons, pour ce N°100, est assez emblématique du souci de NIH. Celui de 

présenter un engagement de longue durée d’une association haïtienne, l’Association pour la Promotion de la 
Santé Intégrale de la Famille (APROSIFA) au service de la santé familiale depuis dix-huit ans. Celui d’entendre 
comment cette association a répondu aux bouleversements dus au séisme et d’apprécier les partenariats 
qu’elle a noués.  

Le rapport d’activité de l’APROSIFA témoigne d’une vision lucide en soulignant que « la gravité des 
dégâts vient aussi du manque d’organisations de la société haïtienne et du manque de contrôle des 
constructions et des infrastructures ». Il fait ressortir combien, dans ses engagements, l’APROSIFA a  rencontré 
la solidarité des Haïtiens entre eux et celle d’autres peuples à l’égard des Haïtiens, l’efficacité du savoir-faire 
des femmes, les potentialités et la sérénité des jeunes et enfin la résistance et la générosité des familles. Ceux 
d’entre vous qui étaient à l’AG du Collectif, le 26 mars 2011, gardent à l’esprit que la coordinatrice de 
l’APROSIFA a accepté de représenter la société civile haïtienne à la Commission Intérimaire pour la 
Reconstruction d’Haïti (CIRH). Elle nous avait, lors de l’AG, exposé les bénéfices et les limites de cette 
participation et présenté «des recommandations pour contourner la cacophonie humanitaire post séisme». De 
cela aussi nous reparlerons. Bonne rentrée à tous ! Bonne lecture du N°100, en attendant les suivants. 
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L’ARTICLE DU MOIS 
 

Solidarité et résistance des habitants de Carrefour-Feuille 

L'APROFISA est l'Association pour la Promotion de la Santé 
Intégrale de la Famille. Rose-Anne Auguste, qui en est la 
coordinatrice, raconte que l'organisation travaille depuis 18 ans 
et intervient sur la 7è section communale de Morne L’Hôpital 
et la 8è section de Martissant à Carrefour Feuille. 

Une cinquantaine de personnes salariées y travaillent. La 
majorité sont des femmes qui sont parfois présentes depuis la 
création de l’association, qui est d’ailleurs très bien implantée 
dans le secteur. Sa force est d’employer des personnes de la 
zone qui vivent avec le public, connaissent ses difficultés et ses 
problèmes. 

L’intervention de base d’APROSIFA est liée aux soins de 
santé. Cependant, son action s'inscrivant dans le champ de 
l'anthropologie médicale, c'est à dire « la santé via une 
participation citoyenne», l'idée est donc, à travers ces services 
médicaux et d'autres activités, de transformer le quartier en 
identifiant la potentialité des habitants. 

L’Aprosifa dispense plusieurs services à Carrefour-Feuille :  
La clinique communautaire: En moyenne, près de 150 

personnes visitent cette clinique communautaire chaque jour. 
Elle est composée de plusieurs services répartis dans 2 
bâtiments de part et d'autre de la rue des Dalles à Carrefour-
Feuille. 

Un planning familial: En termes de contraception, les 
femmes prennent plus volontiers une injection intraveineuse 
tous les 3 mois plutôt que la pilule : le système est moins 
contraignant. Quand les femmes sont suffisamment informées 
des côtés positifs de la contraception, elles souhaitent en être 
bénéficiaires. Parfois elles rencontrent des problèmes avec leur 
maris et, dans ce cas-là, les employées du planning prennent 
soin que la piqûre se voit le moins possible et les soutiennent 
dans leur démarche. D'après une des employées, ce ne sont 
pas des raisons religieuses qui empêchent les femmes d'utiliser 
des moyens contraceptifs.  

Un centre de vaccination : pour les enfants entre 0 et 5 
ans (vaccins contre la tuberculose, diphtérie, tétanos, 
coqueluche), d'autres pour les jeunes entre 1 et 19 ans. Des 
vaccins spéciaux pour les femmes enceintes sont également 
disponibles. Le nombre de personnes varient selon la période 
de l'année. Il y a un pic de visite quand les femmes tombent 
enceintes, notamment après le carnaval et les défilés des 
bandes  « rara ». Concernant le choléra, les gens se sont plutôt 
adressés à Médecin Sans Frontière qui s’est installé dans la 
zone lors de la propagation de l’épidémie. 

Un laboratoire: équipé de deux microscopes permet à une 
petite équipe d'environ 4 personnes de faire chaque jour des 
analyses de sang et autres.  

Une crèche, qui est en fait un centre de récupération 
nutritionnelle, accueille chaque jour une cinquantaine de 
femmes et enfants. Il est fait pour les enfants qui sont en 
malnutrition. Leur sont donnés des compléments alimentaires 

(différents selon la 
gravité de la 
malnutrition). Le 
bâtiment d'accueil 
se situe dans la 
cour du 
laboratoire, il 
s’agit d’un préau 
bâché divisé en 
deux espaces : un 
lieu de jeu pour les enfants et un autre où mamans et 
enfants attendent leur tour, autour du personnel 
soignant. Les deux équipes de soins se relayent le 
matin et l’après-midi car le centre est ouvert de 8h à 
17h. 

Des consultations de médecine générale pour 
enfants et adultes sont possibles à 50 gourdes la 
consultation (environ 1 euro). 

Enfin, il existe un centre gynécologique, pour les 
femmes enceintes notamment, et une pharmacie où 
les médicaments sont gratuits. Ils viennent du 
ministère de la santé et de l’ONG haïtienne Zanmi 
Lasante. 

 
Rose-Anne Auguste explique par ailleurs que la 

santé est multifonctionnelle. Les troubles de santé 
mentale affectent de nombreux membres de la 
communauté ; les traumatismes ont été accumulés par 
l'instabilité politique, les coups d'Etat, les violences, le 
12 janvier. Effectivement, il y a des effets de 
déshumanisation d'où l'importance primordiale, de 
trouver des créneaux positifs de développement 
personnel. Dans ce contexte, plusieurs activités de 
développement personnel, d’estime de soi et 
d’éducation ont été mises en place : 

Des ateliers artistiques sont proposés aux jeunes : 
sculpture, dessin, peinture, musique (intervenants 
tambourineurs) etc. A ce jour, 6 peintres sont devenus 
des artistes confirmés. Une exposition importante a 
permis de présenter 200 dessins et 80 toiles. Ces 
artistes animent aujourd'hui eux-mêmes des ateliers 
auprès d'autres jeunes. Des concours de dessins 
(crayon et peintures) ont eu lieu. Les ateliers 
artistiques ont permis à certains jeunes de sortir des 
conditions infrahumaines dans lesquelles ils vivaient 
(guerre de bandes rivales). En vendant par exemple un 
tableau 5 000 gourdes (environ 100 euros), ils peuvent 
se payer leur scolarité. Certains de ces jeunes 
commencent même à être sollicités par des 
collectionneurs ! Ces ateliers de dessin accueillent 70 
enfants par jour. APROSIFA met également en place 



 

des accueils pour les enfants vraiment vulnérables de la zone : 
restaveks, enfants des rues, pour leur permettre d'avoir un 
espace de jeu, de loisirs et d'éducation: confection de sacs à 
partir des briques de jus, apprentissage de l'écriture. 

Une sensibilisation à la violence contre les femmes de 
Carrefour-Feuille se fait par des animateurs qui se déplacent 
dans les rues avec un mégaphone, organisent des petits 
meetings sur les places et des débats. Des formations plus 
poussées avec un groupe d'une trentaine de personnes sont 
également dispensées. Certaines d'entre elles pourront alors 
elles-mêmes devenir animatrices pour continuer à diffuser le 
message. Cette nouvelle activité est notamment soutenue 
depuis quelques temps par l'ONG canadienne WARCHILD. Un 
atelier « Egalité de Genre » et « Droit Sexuel et Reproductif » 
est également organisé.  

Parralèllement, des ateliers 

'Petit-Génie' se déroulent dans 6 
camps et consistent à ce que les 
jeunes fabriquent des sacs et 
autres objets pour la vente à partir 
du recyclage de déchets plastiques 
(sac, bouteille, emballage 
spaghettis). Ce projet s'inscrit 
directement dans le champ de 
l'économie sociale et solidaire. Ces 
ateliers accueillent 100 jeunes par 
jour. 

A la suite du 12 janvier, l'APROSIFA a travaillé au 
renforcement de la sécurité alimentaire en accompagnant 800 

familles, en passant notamment des contrats avec les 
marchandes de plats chauds du quartier, en utilisant 
une partie de l’aide d’urgence. Des contrats ont été 
passés auprès de 60 marchandes de plats chaud, qui 
chacune, devait nourrir 80 personnes pendant le 
premier mois d’urgence après le séisme. Il s’agissait de 
recapitaliser des ménages et de construire une 

dynamique locale. Des ateliers d'économie solidaire 
(fabrication de mamba, cremas, piklis) fonctionnent 
grâce à l’APROSIFA qui, plutôt que de donner 5 000 
gourdes (environ 100 euros) à chaque ménage, a 
préféré mettre 50 000 gourdes à la disposition de 10 
familles afin de faire tourner les ateliers. 

Enfin, le Télécentre Mobile, porté par le Groupe 
Médialternatif, partenaire du Collectif Haïti de France, 
constitue un nouvel atelier au sein de l'APROSIFA. Le 
télécentre, qui vient depuis juin 2010 une fois par 
semaine dans les locaux, sera désormais présent deux 
fois par semaine. 

L’APROSIFA est soutenue par les organisations 
telles qu’UNIFEM, Oxfam International, ICCO, Christian 
Aid, Alternatives Canada etc. 

 

Coordonnées 

Coordonnatrice: Rose Anne Auguste 
Email : aprosifa@gmail.com 
Adresse: Carrefour Feuille, route des dalles, n°122-
165 

 

VU DANS LA PRESSE ET DANS L’EDITION 
 

Haïti Libre, 10 septembre 2011, 76 jeunes agriculteurs formés à l’agro écologie au Brésil, 
 

(…) [Grâce à Via Campesina], Geanie Paula de Souza, a 
déclaré que le premier mois les jeunes haïtiens ont pu se 
familiariser avec la langue portugaise en suivant des cours à 
l'École Nationale Florestan Fernandes (NSFF) du 
Mouvement des Travailleurs Sans Terre (MST) et ont eu des 
contacts avec les mouvements paysans brésiliens ainsi que 
d'autres pays d'Amérique latine. 

«L'idée était de leur faire connaître le fonctionnement 
des coopératives, comment elles sont formées, comment 
elles organisent les travailleurs, ainsi que de leur apprendre 
les stratégies de mouvement et d'organisation. Ainsi, ils 
peuvent retourner à Haïti et guidé par ces méthodes, 

renforcer leurs organisations » a fait savoir Geanie 
Paula de Souza.(…) « Ils ont [également] appris 
comment traiter les sols et respecter l'environnement 
ainsi que la façon de traiter les sources d'eau et assurer 
leurs conservations. » (…) Les jeunes ont fait une 
évaluation assez positive de ce stage « Il y a eu 
beaucoup d'apprentissage et de solidarité. Pour nous, 
c’est très important car il montre, pour ceux qui 
croient qu’en Haïti il n’y a rien, qu'il y a beaucoup de 
choses intéressantes et que certaines personnes lutte 
pour un meilleur pays. »(…) 

 

Parole en Archipel, blog, 6 septembre 2011, Prix Goncourt, Lyonel Trouillot en lice 
 
[Décerné le 2 novembre, le prix Goncourt 2011 a 

sélectionné] parmi les 15 romans de la liste'' La belle amour 
humaine '' de l'écrivain haïtien, Lyonel Trouillot. Né à Port-
au-Prince en 1956, Lyonel Trouillot a collaboré à différents 
journaux et revues d'Haïti et de la diaspora dans lesquels il a 
publié de nombreux poèmes et textes critiques (…). 

Loin des clichés de l'île d'Haïti -sans qu'elle ne soit 
jamais citée- et de la complaisance à décrire la misère 
humaine, Lyonel Trouillot nous offre un long chant 

profondément ancré dans la bienveillance, la douceur 
du monde, tout en pointant du doigt la violence des 
villes, la corruption. Il nous amène dans des territoires 
abyssaux, dans un style poétique, imagé, parfois 
acerbe mais ce que l'on retient, c'est cet énorme 
talent, cette immense qualité littéraire et ces diverses 
pistes de réflexion. Une musique contemplative, 
lyrique et richissime.(…) 



 

L’ACTUALITE DU COLLECTIF HAITI DE FRANCE
 

Un nouvel annuaire des associations liées à Haïti sur notre site internet ! 
 Connaissez-vous l'annuaire des associations travaillant 
avec Haïti ? Le Collectif Haïti de France recense sur son site 
internet une liste de ses associations membres et d’autres 
qui souhaitent apparaître sur cette page. 

A la suite d‘un travail de gestion de notre base de 
données, nous avons retravaillé la présentation de cet 
annuaire ainsi que son moteur de recherche, bien plus 
facile d‘utilisation. Sur les 174 associations recensées, vous 
avez des renseignements plus précis sur les 80 associations 
membres du CHF : localisation du partenaire en Haïti, 

domaine d’intervention, partenaires en France etc. Il 
est également possible de faire des recherches 
croisées répondant à plusieurs critères (exemple : 
rechercher les associations de la région bretonne qui 
travaillent autour de la thématique agricole). 

Est-ce que votre association en fait partie? Y'a-t-il 
une association près de chez vous, qui travaille dans le 
même domaine d'action, dans la même localité que 
vous? Vous ne le savez pas....?Allez le découvrir : 
http://www.collectif-haiti.fr/asso-liste.php  

 
Préparation des 20 ans du CHF 

Le Conseil d’Administration du CHF s’est réuni en 
cette rentrée de septembre 2011 pour notamment 
commencer à évoquer l’organisation d’un évènement 
permettant de fêter l’anniversaire des 20 ans d’existence 
du CHF en 2012 ! En effet, créé en 1992, le CHF souhaite 
marquer le coup en 2012. 

Les administrateurs se sont posé les questions 
suivantes : «quelles ont été les moments marquant ces 20 
dernières années ? Quelles ont été les valeurs portées par 
le CHF ? Quel bilan de ces 20 ans ? » Si vous souhaitez 

réagir à ces questions, n’hésitez pas à nous en faire part à 
contact@collectif-haiti.fr.  

Dans le cadre de la dynamique de rencontres 
nationales inter-associatives tous les deux ans (2006 / 2008 
/ 2010), les 20 ans d’existence du CHF en 2012 seront 
également un temps de travail collectif de capitalisation 
des expériences. Une date semble déjà se dessiner : autour 
des 2/3 novembre 2012 en région francilienne : à vos 
agendas ! 

 
Le CHF, lauréat de l'édition régionale des Prix et Trophée de l'Initiative en économie sociale  

Dans le cadre de l'édition régionale du concours 2011 
des 'Prix et Trophée de l'Initiative en économie sociale' de 
la Fondation du Crédit Coopératif, un prix nous a été 
décerné pour le projet 'Campagne des éleveurs haïtiens - 
Maman Bef' en mai. Ce prix a été accompagné d’un chèque 
de 3 000 euros.  

Cette reconnaissance nous permet ainsi d’être 
sélectionnés au niveau national, dont les résultats seront 
connus d’ici la fin de l’année, ce qui pourrait rapporter à la 
campagne 10 000 euros ! 

 
 

100è vache achetée dans le cadre de la campagne « Solidaires des éleveurs haïtiens 2011»  
Nous sommes heureux de vous annoncer que la 

100è vache de la campagne « Solidaires des éleveurs 
Haïtiens - 2011 » a été achetée mi-septembre par la 
famille Braceschi Ornella et Cuffez Noah, Liam, Jérémy et 
Nolan. Cette année 2011 est un très bon cru pour la 
campagne car le nombre d’investissements solidaires a 
doublé en 9 mois par rapport au 12 mois de l’an passé ! 
356 vaches ont été achetées depuis le début de la 

campagne en 2004 et attribuées à des éleveurs haïtiens 
affiliés à des coopératives laitières « Let Agogo », 
soutenue par l’ONG haïtienne VETERIMED. Nous 
remercions tous les investisseurs et nous encourageons 
les personnes intéressées à passer le cap et devenir, eux 
même, des citoyens solidaires ! En savoir plus sur la 
campagne : 

http://www.collectif-haiti.fr/veterimed-et-avsf.php 

 
Sondage : Êtes-vous satisfait de NIH? 

Pour mieux connaître ses lecteurs, l’équipe de 
rédaction du Collectif Haïti de France procèdera très 
prochainement à un sondage téléphonique vers les 
abonnés à NIH. Une dizaine de questions vous seront 

posées pour mieux connaître vos rubriques préférées, 
vos envies de sujets à aborder... Nous vous remercions 
par avance pour le temps que vous pourrez nous 
consacrer ! 

    

Nouvelles Images d’Haïti est un bulletin du Collectif Haïti de France - 21 ter, rue Voltaire - 75011 Paris -  

Tél : 01 43 48 31 78 / contact@collecti-haiti.fr 
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